
Rue de la Barbinais commence Rue du Roi Baco finit Rue Dupleix 
Pierre Porcon, sieur de la Barbinais, né à Saint-Malo le 31 octobre 1639, mort à 

Alger en 1682 (?) Une version l’affirme. Marin, prisonnier du dey d'Alger, il fut envoyé par 
ce dernier auprès de Louis XIV pour traiter de la paix. Il avait promis de revenir si les 
pourparlers échouaient. Il tint néanmoins parole, 
revint et fut exécuté.  

Une autre version signale une méprise avec 
un homonyme Julien Porcon de la Barbinais, 
capturé en 1688, porteur d’une négociation 
d’échanges de captifs à Versailles, et, selon les 
archives de la Marine serait mort à Tanger en 
1689. 

Choisissez votre version. 
A l’origine cette ruelle des Grands 

Jardins, appelée aussi ruelle de Beauregard, fut 
nommée « La Barbinais » en 1899. 

Au numéro 14 on peut apercevoir 
l’ancienne entrée du lavoir municipal et des 
bains-douches dessinés par Mr Marchand en 
1899, agrandis par Etienne Coutant en 1910 
dont le corps de ce grand bâtiment borde la rue 
Dupleix.  

Le lavoir municipal a été remplacé en 
1968 par le gymnase Gravaud attribué à 

l’Amicale Laïque des Garennes (crée en 1892). Elle s’illustra en Nationale II de basket 
dans les années 1970, est toujours présente et très dynamique.  

Les bains-douches ont été remplacés en 1978 par une Maison des Associations. 
Petite histoire de l’Amicale Laïque des Garennes selon Jean Duret : 
 
Avant d’arriver à l’A.L.G. citons d’abord son ancêtre : l’Association Amicale des 

Anciens Elèves  de l’Ecole Publique de Garçon, place des Garennes . 
 

Précisons que cette école fut fondée en 1877. Monsieur Louis 
Viel en fut le premier directeur, puis monsieur Gabriel Guchet 
remplacé en 1884 par monsieur Brochard. 

L’Association   « Amicale des Anciens Elèves » vit le jour le 
dimanche 1er mai 1892, sous l’impulsion de son directeur monsieur 
Brochard. Avec pour devise « Chacun pour tous, tous pour chacun ». 

Le premier président se nomme Jules Murié, conseiller 
d’arrondissement. C’est la plus ancienne amicale laïque de Nantes. 
Le 8 mai 1892, l’Amicale ouvre un registre pour aider les élèves à 

trouver un emploi ou un apprentissage après avoir obtenu le Certificat d’Études, entre 11 
et 13 ans.  

Jean Duret 



Autre activité, l’ouverture de cours de formation pour les adultes avec l’aide des 
ingénieurs ainsi que de la maîtrise des chantiers de construction navale. Pour cette jeune 
association, l’éducation est primordiale, non seulement de 6 à 13 ans, mais elle doit se 
prolonger pour l’adolescent, au-delà de la scolarité obligatoire, au moins de 13 à 20 ans. 

Ces cours pour  « adultes » débutent en automne 1892, mais sont, cette année là, 
peu suivis. L’année suivante 1892-1893, 18 livrets  de Caisse d’Epargne sont distribués aux 
plus méritants : les élèves sont nettement plus nombreux ! 

L’enseignement est diffusé du 15 octobre au 15 mars, le soir pendant une heure 
trente, quatre fois par semaine. L’année 1894-1895 le nombre de livrets est de 30, 
représentant un somme globale de 200 francs. Les livrets ont une valeur nominale de 5 ou 
10 francs. 

Revenons au fonctionnement de l’Association des Anciens Elèves : en 1893, le 
règlement adopté interdit les discussions politiques et religieuses ainsi que les jeux 
d’argent. Toute personne n’étant dans un état convenable ne peut entrer dans les locaux 
de l’Association. Chaque membre verse une cotisation mensuelle de 0,10 franc de 3 à 17 
ans et de 0, 20 franc après 17 ans. Les sociétaires mineurs ont l’obligation de suivre les 
cours pour adultes. 

Autre création associative : ouverture d’une bibliothèque populaire grâce au don de 
monsieur Guiomar, 85 volumes. Un arrêté préfectoral du 26 octobre 1893 officialise la 
création de la bibliothèque. Avec la concession des livres par l’État, publique et gratuite, 
elle deviendra la bibliothèque populaire du 6ème canton, le 24 février 1894. Elle est située 
dans les locaux de l’école. 

Le lundi 4 novembre 
1895, sous la direction de 
l’Association Amicale des 
Anciens Elèves de l’Ecole 
Publique de Garçons place 
des Garennes, ouvertures des 
cours de Construction 
Navale. Monsieur Tuauden 
directeur de la société des 
Chantiers navals Nantais a 
bien voulu promettre son 
concours. 

Deux professeurs sont 
chargés plus spécialement de 
cet enseignement, à savoir : 
Monsieur Lecornier, ancien élève de l’école de Maistrance de Toulon, expert du Bureau 
Véritas, et Monsieur LePitre, ancien élève de l’école supérieure de Maistrance de Brest, 
contrôleur de la Marine à Nantes. 

Les inscriptions sont reçues à l’école des Garennes tous les jours après 6 heures du 
soir. A la fin de l’année scolaire 1898-1899, il est annoncé que 67 garçons sur les 166 
élèves de l’école connaissent les quatre règles de calcul, 57 savent lire et écrire et 42 sont 
encore illettrés. 

La salle de lecture 



A signaler au passage la réponse faite par monsieur Brochard directeur au maire de 
Nantes Hyppolite Etienne Etiennez, qui s’étonnait de la mobilité des élèves : « sur 300 
jeunes » près d’un tiers est renouvelé chaque année, cela provient pour une bonne partie 
des enfants de la caserne des Douanes dont les pères, douaniers, sont touchés par les 
mutations. Autre cause, le départ d’enfants de familles d’ouvriers très pauvres, chassées 
de leurs logements, pourtant bien rudimentaires au moindre retard de paiement du loyer. 
Certains même anticipent et déménagent le peu qu’ils ont à la  «  cloche de bois », ne 
pouvant plus payer. 

En 1901, une récompense vient couronner tout le travail bénévole du directeur, 
monsieur Brochard : le 22 septembre il reçoit les palmes d’officier de l’Instruction 
Publique.  

A compulser les archives de l’Amicale, nous voyons que pratiquement, au moins une 
fois par an, si ce n’est plus, et ce jusqu’en 1914 notamment, se déroulent une ou plusieurs 
fêtes organisée par l’Association des Anciens Elèves de l’Ecole des Garçons de la place des 
Garennes : distribution de prix aux adultes fréquentant les cours du soir, des séances 

récréatives : concerts , 
saynètes , prestidigitateurs , 
chorales , des conférences . 

 
A chacune de ces 

réunions , présidées par une 
personnalité locale , y 
compris le président de 
l’Association lui même , y 
assistent régulièrement  le 
préfet ou son représentant, 
un ou plusieurs conseillers 
généraux, le maire et ou ses 
adjoints de Nantes et de 
Chantenay ( avant 1908 ), 
l’inspecteur d’Académie et ou 
un inspecteur primaire, le 
capitaine des douanes, le 
commissaire de police, des 
chefs  de  divisions de la 
préfecture, le secrétaire de 
mairie, des directeurs d’école, 
sans oublier les membres du 
bureau de l’Association. 

 
Le dimanche 22 avril 

1900 remise des prix et des 
diplômes, notamment le 
Certificat d’Etudes Primaires 

Banquet du dixième anniversaire 



passé avec succès le 31 janvier dernier par quatre élèves du cours d’adultes. 
 
Le dimanche 6 avril 1902, monsieur Murié, conseiller municipal et président de 

l ’Association, est fait officier de l’Instruction Publique et monsieur Guiomar, président 
d’honneur, est fait officier d’Académie. 

 
Le dimanche 18 octobre 1903, c’est le dixième anniversaire de la bibliothèque 

populaire, c’est donc la fête. Elle est déclarée d’utilité publique possédant 1.400 volumes 
et effectuant 4.500 prêts annuellement. 

 
Une conférence regroupant plus de mille personnes se déroule le jeudi 5 mai 1904 à 

huit heures du soir, traitant de la mutualité scolaire en général et de la caisse des retraites 
en particulier. 

 
Le mercredi 24 octobre 1906, une fête se déroule pour l’ouverture annuelle des 

cours d’adultes et des cours de constructions navales. Dans son discours, monsieur 
Sarradin, maire, rappelle la création à Nantes, le samedi 28 octobre 1865 par décision 
préfectorale de la grande Association Polytechnique Nantaise prenant en charge, pour la 
première fois, des cours le soir. Cette association se détermine : pour la propagation de 
l’enseignement professionnel et l’instruction gratuite des ouvriers avec deux 
cofondateurs, Arsène Leloup et Charles Lechat, soutenus par un noyau d’anciens élèves de 
l’école professionnelle dont Emile Sarradin, maire de Nantes. 

 
 
Après la guerre, l’Amicale Laïque des Garenne (A.L.G.) est officialisée le 13 

décembre 1925. Elle prend le relais de l’Association des Anciens  Elèves de l’Ecole Publique 
de Garçons de la place des Garennes. 

 
Très vite, cette amicale se dote de couleurs. 
Des sorties cyclistes rassemblaient des copains de l’amicale depuis 1928 ; de 

mémorables virées furent accomplies dans les environ : Sucé, Savenay, Pornic, Le Gâvre et 
sa forêt ... ... . 

Sur la route, le groupe des Garennes n’était pas le seul à pédaler et tout ses 
participants ne roulaient pas à la même vitesse. Il fallait se repérer, s’attendre ! 

 Pour remédier à ces inconvénients, l’idée d’un fanion fut lancée et adoptée très 
rapidement : il sera vert comme la campagne parcourue, et bordé de jaune « comme les 
lapins de garennes » 

L’amicale organise de nombreuses fêtes, bals, sorties, excursions. Tous les ans 
l’arbre de noël, à l’intérieur de l’école, est un succès. Les bals ont lieu aux salons Sourisse, 
au Chalet Suisse, aux salons Richards. Des concerts et des comédies sont interprétées 
dans la salle Colbert. 



 
1934, représentation théâtrale : « Ruy Blas », le spectacle est donné  « aux Salons 

Sourisse » par les artistes du cru.  
 
Le jeudi 31 mai de cette même année 1934, une autre première, la grande 

kermesse de l’école qui se déroule avec un immense succès dans le jardin de Miséry  
devenu square Maurice Schwob, sur les plans d’Etienne Coutan.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Autre orientation , les sports d’équipe . A l’initiative de Jean Houel en 1934 création 

de la section de ping-pong. 
Square Maurice Schwob 

1934 
 

Square Maurice Schwob 1934 



En 1935, c’est la section basket qui voit le 
jour. Le véritable essor date de 1936. 
L’entrainement et les matchs se déroulent dans le 
parc Bellamy, situé rue Galilé et propriété de la 
ville de Nantes. Le terrain est en terre battue, il 
doit être retracé chaque dimanche. En ces années 
là , c’était le lot commun de tous les clubs 
pratiquant ce sport de plein air . 

Deuxième étape, le parc Bellamy est investi 
par des bâtiments scolaires et le terrain de basket de l’A.L.G. se retrouve en 1954  
transféré dans la cour de l’école des garçons, place des Garennes. C’est toujours en plein 
air, mais rapidement l’asphalte remplace ou plutôt recouvre la terre battue. 

Au début, les équipes de l’amicale étaient engagées dans le championnat spécifique 
aux amicales laïques : l’U.F.O.L.E.P. C’est au cours de l’année 1940 - 1941 que l’A.L.G. 
s’engagea dans le championnat F.F.B.B. 

1942, les allemands occupent l’école des garçons place des Garennes. Ces militaires 
ordonnent à l’Amicale de dégager les lieux, et donc de vider la bibliothèque. Une équipe 
d’amicalistes : Froissard, Houêl, Bourdon et Roche, notamment déménagent rapidement 
les 3.000 volumes et les mettent en « lieu sûr » à l’école publique de la rue Didier Seveste. 
Heureuse surprise, les bombardements de septembre 1943 ont bien atteint ce secteur, 
mais le local ou étaient entreposés les bouquins a été, lui, épargné.  

Après la guerre les activités reprennent. L’arbre de Noël est organisé dès décembre 
1946. Sorties, pique-niques, excursions redémarrent. Un conseil de parents d’élèves est 
constitué en 1948. La galette des rois de février 1949 consacre la création de l’orchestre 
musette des « J3 ». 

 Les «flamandes » se développent. Les spectacles de kermesse s’exportent à 
l’extérieur de Nantes. Les filles développent la danse rythmique. 

Les revues théâtrales, sous la houlette du duo créateur « Bajus » et « Biskra » font 
salle comble à partir 
de 1951 : « En pot de 
lapin »,en 1952 
« Jeannot l’a peint », 
en 1953 « Lapin 
bêche », en 1955 
« Lapins d’icite », en 
1957 « Bébé Lapin 
Tourne ». 

  
 
 
 
 

Parc Bellamy 
Lycée de Chantenay actuel 
 

« Lapin bêche » - 1953 



L’amicale compte 500 adhérents en 1954. 
A l’assemblée générale du samedi 20 octobre 1962,  nous constatons que l’amicale 

est toujours à la pointe du progrès. Après les différents exposés statutaires, le président 
Froissard annonce la création d’un télé-club. Le téléviseur est en place et la dernière main 
est mise à l’établissement du règlement concernant le fonctionnement de ce nouveau 
service.  

Dernière phase, l’arrivée en 1968 dans la salle Louise et Emile Gravaud,(anciens 
instituteurs de l’école) permet aux  basketeurs « verts et jaunes » d’évoluer maintenant à 
l’abri. L’apogée du basket à l’Amicale des Garennes, se situe dans la période comprise 
entre 1968 et 1972, où Henri Manhe, l’entraineur, avec de très bons éléments, hisse 
l’équipe première en Nationale II. 

L’amicale fête ses 75 ans le 30 novembre 1968 sous la présidence d’André Morice, 
maire de Nantes. 

 
En 1970 , lancement de l’école de danse classique dirigée par madame Marika . 
En 1974 création du club des Anciens qui se réunit toutes les semaines rue Lehuédé 

dans des locaux-baraquements municipaux. Bon sang ne saurait mentir, c’est Louis 
Gravaud le fils d’Emile et de Louise qui en fut l’instigateur. 

Au plan sportif, le basket est toujours là , même s’il évolue à un niveau moins élevé 
qu’à certaines époques. Les couleurs vertes et jaunes sont présentent sur les terrains. 

Nous ne pouvons terminer cette brève relation sans évoquer les cérémonies du 
centenaire qui se sont échelonnées sur deux semaines : le samedi 10 et le dimanche 11 
octobre, puis le samedi 17 et dimanche 18 octobre 1992. 

Puis vient le dimanche 18 octobre 1992 , c’est l’apothéose ; la cérémonie officielle 
présidée par monsieur Jean-Marc Ayrault député-maire de Nantes accompagné de 
madame Claude Seyse adjointe spéciale de Chantenay. 

Eugène Froissard, André Morice, Jean Houel 

« Lapin Bêche » - 1953 

 



Le président de l’Amicale Laïque des Garennes, Marcel Verron , nous a rappelé 
toutes les grandes dates de la vie de l’Amicale développée plus longuement sur les 
panneaux de l’exposition  du centenaire . 

Pour terminer, monsieur David , président de la F.F.B.B. , a tenu à venir saluer ce 
club sportif qu’il a connu lui-même sur les terrains , comme joueur et comme arbitre. 

Un grand banquet réunit les amicalistes pour clore cette grande journée ; il fallait 
au moins çà pour un centenaire. Des humoristes  se donnèrent rendez-vous en 2092 ! ! ! 

 
 
En 2017, toujours vaillants, les 20 équipes de lapins font honneur à leur terrier. Les 

équipes premières féminines et masculines sont classées en Régionales Deux. 
 

 
 
 
 
Cliquer sur le Logo pour accéder au site internet. 

http://www.algarennes.fr/�

